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——Ou est-ce que c ‘est donc, papa, qu'un journal

_ bien pensant ?

—Mon ami, Cest celui qui pense comme la -per-
sonne qui le l1t
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—FPuisque une prune cmte est un pruxean, une
poire cuite est un poireaz ?..

de parole.

l.ord B..., fort avare et renommé pour les mau-

‘vais diners qu'il offre & ses amis, envoie une lettre

d’invitation & plusieurs personnes, leur deman-
dant le plaisir de leur compagnie. C’était pendant
la gréve des tailleurs en Angleterre.

Le lendemain, lord B...regut la lettre suivante,
ou a peu prés, de tous ses convives :

Impossible, cher ami, d’accepter votre gracieuse
invitation pour ce soir ; mon tailleur m'a manqué

—Ma foi! dit lord B...aprés en avoir fait la lec-
ture, la gréve des tailleurs est encore bonne a quel-
que chose.

. —A quoi? lui demanda-t-on.
" —A me faire faire des économies.

— Q‘ue c'est beau, les Huguenots! aimez-vous le
Meyerbeer Mr, Grossac ?

— Peuh!...j’aime mieux la meilleure biére.

Le libraire X...a publié une fournée de volumes

que V'épicerie revendique, afin de leur décerner les
honneurs du sac.

X..., désabusé, disait lautre jour.

_]e ne me laisserai plus apporter de manuscrlts
sans les avoir lus,

.|\.|‘|y

iy

=

--Citez quelqueq noms de plantes rampantes, et
les fruits qu’elles donnent.’

—Il'ya..la plante des pxeds qm donne des
oignons...

On affirmait que D..
—Eh bien?

—Ilafailli se battre tout comme un autre
—Vraxement ? un duel?
——Non

L était. léche.
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mals il a regu le soufﬂet

— Qui aimes-tu le mieux, ta tante ou moi?
—Pas si béte de le dire, tu me calotterais!..



